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rOURCOiHG 
dant obUgseoere 1» vaccination »_-
uvarioliqu» a u cours de _ première 
année de rre alnstt que le reraccina-
tlon au oours de la initia*»» - - - — 
et de la vingt-unième année, dee 
séances de vaccination et revaccina
tion auront lieu aux endroits, jour» 
et heure* ci-après : 

Pour les personne» nabitant le 
quartier du Blanc-Seau. U . le doc
teur Six procédera au Groupe Mu
nicipal du Blanc-Seau, les mardis • 
et 1s messue-ia, de » h. à t h 

r O e t t FAIRE U N E GIBELOTTE 
M. Floriraond Vermeulen. 58 arc». 

60. rue de l'Hippodrome, a é té vic-jiV mâtin 
Mme de cambrioleurs qui lui ont Pour les personnes habitant lea 
dérobé huit lapins. La police en- quartiers de la Crolx-Roug. et de 
quête. la Marllèr». MM. las docteurs De-

sraarsBsssi t*-vs- ! fosses et Lefebvre procéderont * 
F M l)RK UNE roette vaccination à l'École dee Pilles 

M. KeirebUck. 24 ans. 194. rue d u |d * '* rue d e Met», les mare*. • et 
Général Souham. avair emprunte i l s nevemhre. de 15 à l e heures. 
a btcvciette d'une vrrsine I' eut P o u r l e a "uxnm quartiers, les me-

un ca le de la rue de .a Latte. c a r l t n l i n > 8 U X jour» et heure* ci-aprés 
el le tenta un bécamer. ; désigné» : 

LE G A R E N N E ET LE LIEVRE | «-undi 15 nevembr., de 10 a u h.. 
I Docteur» Decouvelaere et Turlur. 

D i m a n c h e ' m a t i n , des gardiens dei Marersdis 1S et 17, de 10 a i l h.. 
l i paix de service rue des Anzes ie-i Docteur D'Hailuin. 
marquèrent un cycliste roulant er.i jeudi* 11 *t 1t, ae 10 a i l h., 
sens interdit. Interne:!'?. : h o m m e Docteur Le Treust. 
i rit la fuite, abandonnant un saci V a n * * * * M *t i l . d* "> » " >».. 
nntenant un lièvre et un lap.n Ccè Docteur Parler. - ..'•• 

_- b e r s ont et* remis aux P e " f <' H u l t J o u r * ' P 1 ^ " u r , ' * c c m » u o n -
aSuS rt2 P . m - ™ 5 > " personnes vaccinée» devront m 
foceurs des Pauvres. présenter devant les médecin» rac-

LE T R A F I C DU B E U R R E c nateur» aux mêmes Jours et h e u -
. res pour 1» conatstatlon de» résul-

Au cours dur .e perquisition c h c * i t J t a ' 
Adrienne Bonnevil le . 148. rue Jean j r » . B Le , parents ou tuteurs 
Jaurès, des inspecteurs ont detou- ln» «ont pas obllsjé» de recourir au 
vert 10 kilos de beurre. Au moment (Service gratuit. En déposant au B u . 
où ils *e présentaient chez la dé-!re»u cl Hygiène. 8». ru» de» Pou-
tesitrica des matières grasses tea «raina, un certificat du médecua ou 
.uapecteurs v.rent !e ravitaiileur deide la sage- femme qui aura vaccin» 

i dame. N a ^ o n Stalens . demeurant l?u revacciné. U» • » ' ^ i " ^ • l
é

t , r * 
•n« m » Hn n m n n r > i Nenvrle i ! a lo1- C e * certificat* pourront être 
.06. rue du Oroncart a - Y " ^ , ' 5 . déposé» au moment de» »é»nce» de 
sertir de m i m e u b l e et prit la f n i t e ^ J g » ^ . 
on direction de la Belgique _ _ _ _ _ 

D'autre part Mme Bonr.evil'.e a 
déclare être ravitaillée eRaiemcn: 
par u n certain Emile Lerrran. osa-
leraent a Neuville, que la police r--j 
cherche. 

«9* $ 0 » b * i r ^__r _^ i&tmrc*ntiû 
de polio» de 

AS 

Fausées chez les enfants... 
Quand un enfant a des na 

sees. quand il b o i d e mémo s 
plats préférés, recherchez daborci 

CARTES NATIONALES 
DE PRIORITE 

La mairie communique : 
< Conformément aux instruction» 

îréfectoralee. le» mères de tamille 
titulaire» de '» carte national» de 
priorité dont la durée de validité 
êxp'.rait au 1er novembre 1943. «ont 
• iormée» que leur carte est proro

gée d'office Jusqu'au 1er Janvier 

De ce f»it. elle» ne derront se 
plats p r e i e r e j r-cnerenez a arjorc p r é £ ~ t " u V p«rtir de cette date 
.s; , es t eu bonne sente . Dans - » j ^ |eVrétanst dV la mairie, gulch-t 
plupart des cas. vous m n _ r q u e r « ! » u ^ oMcnte le renouvel lements 

; i: a des vers. Donnez-lui Lune 
le Bon Vermifuee Lune, laxatif ; 
AéH d e s en fant s de 1 a là ans.: 
> Bon Vfrnr.fuer Lune existe en , . . . . . 
pondre, sirop et suppositoires. En | 0 U t UH t r a i t t d e Vente llliCrte 
ven'e chez votre pharmacien. Pre ; 
paré par J. Coisr.ard. Docteur eni 
médecine et Docteur e n pharma-, 
rie. F. Montant . Docteur en phar-
iiKic.r. avenue Thiers Lvon. Visa, 
494 P. 1 419. 10101 : 

HALLUIN 

de charbon est découvert 

semaines, 2 à 3 voyages tous le» h u i t . 
Jour». 

Outr» l» chauffeur, son aida at lssl 
deux commercanta lillois. M. Bru-; 
neel. commtaaaire o» police mit éga
lement »n arrastatlon quatre démar-l 
cireur» d» Bonoq. las nommé» Pré-
dérlc Buttave, 59 a n s ; Andréa Da-i 
nève. 3S an» ; Odétt* Butta—. 1S an» ! 
et Henri Vanlaock. Agé de 86 an*.: 

T ô t » o n t été transféré» au parquât * 
de Ul l» où cette affaire aura son 
épilogue. 

Cérémonie du Souvenir. — Une 
bello »t nombreus» assistance emplit-
sait dimanche, à 10 h. lés-Us* St-HI-
lairs pour U me*»» du Souvenir de
mandée par l'Amical» de» A C. pour 
les morts des deux guerre» et victi
me* civiles d* la guerre 

Toute» le» société* patriotique* lo 
cale» étalent représentée» e t le» dra
peaux avaient pri» place dan* le 
chœur 

M. 1» Doyen prononça un» allocu
tion de circonstance e t la cérémonie 
se termina par une offrande. Lé 
chorale avait exécuté une messe de 
circonstance et la partie musicale fut 
vivement appréciée. 

Comité d'assistant» aux Prîaen-
nisrs. — Ce mardi après-midi, dé 
15 à 17 heures, au 43. ru* Jean-
Jaurès, permanence assurée. 

I ta t Civil. — Décès : Emile Hoor-
naert, 68 ana, rue d u Docteur-Pier-
ehem. 34 

LES COMMANDES DE CHARBON 
DANS LA RÉGION 

ru» daa I Pierre» d» 2 S 183, rue» 
Augaraau, Jeanne d'Are. LaroisUr. 

13 nevembr» — Matin : ru» du; 
Calr», P—tS ds 3 à 130 et d» 1 * 13» 

. Collecteur» Ch»w. Bavard, Btu-
! T " r d dlanta : après-midi : rues de Rome.! 

A Roubaiz 
SECTBrm H* s. — payer d l d u é * -

tien Ouvrier», 17S, ru» Jules-OueesM. 

STUÂO 

-nsoan»»' J E L , r*con«»rt 

'*•*< , 'LaIS -

* - * • _ _ ! _ _ chat »•» 

Manifestations du Souvenir 
U* Journée d hier lut n 

de nombreuse» manlfesti 
L; euses, messes du souve 
-Jee par les A.C de ton 
tiers (U N.C.» é la mémo:! 

e* deux ituerre». des 
"•cédés en captivité et de» victimes: 

clrUsa de la guerre. 
Au Blanc-Seau a 1 Eglise St-Eloi. 

; mort* : 

8 ARRESTATIONS 
DONT DEUX LILLOIS 

es dernier» Jour», u n douanier : 
!» brigade d Halluin se trouvant 
service au chemin de» Meurlna 
Mont d'Halluln, était Intrigué 

*i une auto qui. chez un cultiva-
rquée par ,l,nr M Dujardin. décltargeait du 
° '™-t ; !" '•.-lu-bon 

r. organi- g * t a n t r o n d u compte du trafic qui 
pasaait, la police fut avertie et 

que M. Maxlr 
commi, 
céder _ 
un nommé Mathieu Corset, âgé de 

AU Bumc-orau • i r* ime oi-ciu!. i ̂  a M ^ . ^ ^ i g , chauffeur d'au-
,i cérémonie religieuse fut précédée | . Q à „ ' s o c i é t é t Le Nord-Rapide » « n o v e m b r e , a lieu au Bureau de Ke-

par le dépôt d u n e gerbe, au Mémo-|J,e g o n a , d 0 u n e , e u r A r 8 è n < Lecoeu- cette Municipale, le paiement des 
- i l Le sermon fut prononcé per M. ! v r e 3 6 a n B d , •_,••»» «eoour» d'assistance : Femme» en 
'.Abbé Chantry. d'recteur au Grand: ^es deux' hommes amené» au corn- couche», assistance i la Famille ; 
.-«•mlnalr». Le» chants turent execu- m ! s 8 a r i B t , i enquête ouvert» fit con- ,ass istance obligatoire des vieillards 
'"" p * r !« Ch0™! St-Blo.. mitre tout un trafic de vente de infirmes et Incurables Se présenter 

A 11 h. 30. en l'Eglise Notre-Dame ' c n , 1 r b o n a u prix fort 
. • Lourde» c est M le H P Artaud.: E c f f e t deux commerçant». Fer-
• moalar ._» l ï c o t e de _ Police , „ _ „ , M w l o - , » ~ > oe US an». o»»»i-

prononca l e s e r m o n . _ n a i r e d e parie, commerçant en boU, 
et demeurant a Lille, 1, rue De Bec-: 
ker et Maurice Bouckaart, 30 *o». 
sans profession, originaire de Mon»-1 
i n . B t r n u l et demeurant à LUI», rue 
de i'Aicazar. s'étalent, associé» pouri 

exploltat.on d'un 

R O N C Q 
Centultat isn da* nourrissons. 

_ a prochaine consultation des 
„ J r u ,*?•^'nourrisson» aura lieu mercredi 10 

, ire de pouce, en vint a pro- n o v e œ D e , à 1 6 h e u , u to^, h a . 
rarrestation « u _ Ç l » ^ f « | f ; I b l t u e l situé. 14. rue de Bousbecque. 

Paiement ds» saosura. — Mardi 9 

de Reims. 1-185. 2-234. place Pratet 
nltè. rrues Bèranger. Cher-Roland. 
3»tnt-«lmon. Ach.-Scrépel : Après-
midi avenue Linné, aquar» des 
Platane», avenu» Cordonnier, ru»* 
A-Meaechaert. Jouffrojr. 208-386 et 
300-374. 

13 novembre : Matin : ruas Léo-
de-Vinci, du Chemin-Neuf. Yolan
de. Prince da* Ligne*. Léon-Marlot 
Sd. - Qutn»t. Horace - Vernet, Paul-
Wante. lmpaas* Médard : Apréa-mt 
dl : rues J.-Macé. Magnard. J.-
Weerta. Rubens. 

1S novembre : Matin : rua* Van-
Dtck. Raphaële. Pragonard. Ingras 
1*5-369 et 320-466. Delaroche. Bas-
Volsinage. avenue Oh.-Fournler (R. 
Linné : Apras-mldl : rues Michel-
Ange. Leconts-Ball lon. A-Motte. J -
J-Rousseau. J-Mlohelet . Chemin-
Vert. 

1S novembre : Matin : rues Ber 
thelot, 7 -Loucheur. A -Thomas. Me. 
lun. E.-Zola. H-de-Balzac. Epinoy 
David-Danger». O.-Delory 68-92. d l 
la rue Oarpeaux à l'avenue David-
Dangers, O.-Delory, 68-92 de la rue 
Carpeau à 'avenue Motte. K.-Re 
gnault . de la rue Oarpeaux à l'ave 
nu» Motte ; Après-midi : boule
vard de Fourmlea 130-341. 118-183 
rus» Germaln-PUon. Ch. 8pn»t . 

CX-léana. Vlrolois, Creuil. Pontola» 
15 novembre. — M»tln : ruas St-

Josaph, Plat» de 130 à la f in et de 
1*5 a la fin, Aurore. Paurett». M»r-
vllle : après-midi : ruas da» Vosges. 
Valmy. R. Oaratte. Normandie, Jura, 
Dugay Trouln. O. Bonnsaud. 

1* novembre. — Matin : rues Bel
le-Vue d» 51 à la f in et d» 52 k la 
fin. Cambrai. Haute. Moulin Fagot 
de 57 k la fin et de 80 k la fin : 
après-midi : ruas d» Oulsnas d» 80 
k ta fin et de 81 k la fin, de la Crolx-
Rousj» de 1 k 181 et de 2 k 183. 
Trl»ngle 

SECTEUR N* 4 
BUREAU DU CONSORTIUM 

CHARBONNIER, a, ru* Carnet 
11 novembre. — Matin : rua» d» 

la Croix-Rouge d» 185 k 1» l in et d» 
184 k la fin. de la Croix-Blanche de 
ISS k la fin et d» 129 k la fin. Lu
xembourg : après-midi : rua* Bltch», 
Beau Laurier, Rochelle. 

17 novembre. — Matin : rue* de 
Denain. Rouen. Marango. Verdun, 
Nancy : après-midi : rua» du Chêne 
Houpllne, Buffon. 

13 novembre. — Matin : rue» d» 
Vaaay, Tout. croix-Blancto» d» 3 k 
138 et d» 1 k 139. Rambemliera, A. 
Teatslm d» 1 k 129 et de 2 k 188 et 
cour Leclerq pi d» la Croix-Rouge. 

il est 
• a . pi*, 

qoa déM «ss-iti 
bièM imparfait**. 

• t ivod-ot 
qu'as* profhirtitMi *e«iM *•*•> par-
***«•_« le n a ^ l a r a r J U t f #ajcN«a 

wéjllorvir aoei r#ttsj9ftvsjitff. 
Faites-le ito— réviser, ae le Massa 

vas» direct**»*»! 

WtXtMiu, 

iléassiiili da» objets destinés «UAiaccutantsliameat dans le canal d» 1» 
tZiïZZ . ^ i c o n S S t o n n e l l e . Sf2!^" **"„£ Z"SAS^T 

La* nnimnéa. Taboulat et Vermelre Bon ce—» n a * « • « » • m " * ^ " , \**±, 
c ^ t é ^ S T e n é t . t d'arr«tatlon etl C^après d « %*%*»»*«^« * g 
f ^ P ' t S k ' a ^ r r ï ï î v e r ^ u x T X - \ ™ = - S " - ^ v ? e 1 f ? e - , l » î t J _ n » _ _ r 

• n liberté provisoire i ,ft p u q u e c o n i l t - t e T „ «jjaè». 
» _ , _ • : J»__ » ^ _ . i., J î . i J . i Le corps du défimt a é té u-anapbr-
A r r t f t U t l M • H U l t t e l i a i v r l U I , * * i» m o i * » de W*mbra«i_a «t 

„ Pern— k la »ulte d'un» plainte i*a famille a été avi*** par les soin» 
déposé» par un» Jeune fille. s e tue l l e - |de M. le Commu 
mePotTujeVd. 17 ans s procédé k lsr-|Marco-en-Barc*ul. 
r»«t»tlon d» Oeorge» Debeclter. âge 
d» 19 ans. demeurant ru» Courbet 
42. qui e n 1940 a abusé de la plai
gnant». 

Ira » » » _ « _ • • . — Dimanche , à 
11 h. 80. e n r é s i l i e Balnt-Martlr 
fut célébrée une messe à l ' intention 
des morts et des v ict imes civiles de 
la guerre. D e v a n t une trèa nombreu
ses assistance, parmi laquelle nous 
avons remarqué les membres du 
comité de s prisonniers rapatrie» et 
de l'amicale des prisonniers ainsi 
que d u comité d'assistance local 
suivit la messe que célébrait M 
l'abbé Parent, aumônier des Soeurs 
de l'Ouvrier. 

A l'évangile, le R. P. Alleux, domi
nicain, évoqua la grande leçon don
née par les souffrances de ceux qui 
tombèrent au c h a m p d'honneur. 

La chorale Sainte-Cécile, dirigée 
par M. Pernand Cuveller. lnterpr 
ta les chant s de circonstance 

WASQUEHAL 
Pour le* Prisonniers de l'Amicale 

du Caprean. — C'eat dimanche. 14 
I Novembre et Dimanche 21 Novembre 
qu'aura lieu le tournoi de dé» orga 

A n_fr-par les dirigeants de l'Amical' 
du Cspreau au profit de se» prison-1 
nier» et des familles des disparus de: D'srrical 
l'Amicale Turnot du Capreau. Ce ; conservera 
tournoi qui est doté de nombreux! permis de 

LOTERIE 
NATIONALE 
li/iaae tous les 

•Jeudis 

SPORTS 
F O O T B A L L 

LE E.C «OLBAIX EAT LE STADE 
ROLBAI8IEN PA» * BLTB A • 

cett» rencontra n'en 
IL- le titre, car U ast 
demander comment se 

bles est fixé à 2.7S %. par contre 

SECTEUR No 5. — Aneienn» •»»r»L r U M Blanche, Alger et cour, Anckaert 
et Stal ; après-midi : rus» Labou 
reur, Bonne Nouvelle. Renne». La
martine de 50 k 117 et de 38 k 248, 
Ph Lebon, Oran, J. Ferry. 

15 nov*mbr*. — Matin : rua» Ja
pon Potente. Lllas, da* 8 Pierres d» 

Communal», aqgl* rust du Soi* 
dee Fabricant*. 

12 novambr» : Matin : rue* Cons
tant me. Ssplere», Thécle, Bcne, 
Mont-a-Leux, oran. La Lainière, 
quai de Marseille, du But in : Après-
midi : rue» de Oartlgny. Maaagran. jrje k 285 Fleurua' e t cour Lebrun 
Philrpperllre. Pyramide», quai d é l i e r » c h Berthelot de 258 k la fin 
Rouen, rue Curie. i et de'119 a la fin : après-midi : rues 

13 novembre : Matin : rues De- Oolbert et carr. Hat* Qénér. Drouot 
leapaul. d u Caire. Blskra ; Après -U , 1 k 152 e t de 2 k 108. Ch. Pierre 
midi : rue Edlaon. Orand'Rue. 381- otrrie. rue Lafère 
4*7 et 303-433. quai de Toulon. . . . . 

15 novembre : Matin : pi. Chap-i A^ H a l l u i n 
d ï i _ _ ^ i ^ l d l ^ « T f ™ ' : -WIMAU DU OttNSORTIUM 
f é « n c « * c ™ , o P r A t f ^ e m . m q u a i ° « a CHARMHH.LII, ST bis, r u . d . LUI. 
So.ee, de Wattrelos. de Cherbourg. SECTEUR N°l . — Les 13 *t 1S no 

vsmbrs : rue» d» Lille. Haute, dl 
A F i e r a IPorsge, Vert», Français». Traver»ière, 

n de la Oar». Ste-Barbe. dea Près, du 
STSCTETJR D 0 BRETTCQ. — An- M » ! d» 1» Ly». d» la Douane s u 

c isnn* Malrl», rue J.-B -Bents. chemin de fer. pi. J. Jaurès. Bt-Mar-
12 novembr» : Mst ln : rue» L.-|trn. rue» J. Jaurès, E. Zohv du Mo-

Constant. Oambetta. Epinoy. Teln- Un»i. Eglise. Basse, lmp. Inkerman, 
turler». Hem. llSplnett». O.-Du-Marnalon Vert. 8t-Vincsnt-de-Paul 
bled. Babylone. de 1» Concorde. |Cour Beylj 

Cité Barbare, cont. Egll-
Contour du Bart ; Après-midi ri**. Cité'Sébastopol. Canton du So-

. Etat, 

aou-I e. a cette manifestation 
venir. 

Notons enfin que la messe de 
II h. 30 en l'Eglise St-Christophe 
av«e la Chorale Mixte de St-Chris
tophe. avait été célébrée den» 1 
:ne intention pour le Comité de 
Croix-Rouge. 

Différente* 
T a n t a ce» cérémonie» 

ROUJ^AIX 
Après l'accident 

da boulevard de Beaurepaire 
Nous avons i ig i i sn l l e grave acci-i 

dent survenu. Jei'à'.. ver» 23 h., facel 
au 98. du boulevard de Beaurepaire 

20 démarcheur» k Halluin etl En pi lotant sa voiture. M. le D,- J 
'"T encore autant k Roncq. D'autre part-iTjepiat. de Wattrelos. eut l lmpreS-
m ^ dans la région de Llévln^ll avait été i s i n d e p M s e r g u r l e c o r p g dxm 

- '" aussi recrutés de» personnes c h a r - i ^ ^ ^ ™ . A?.**,, . , , - i , - h . , , . . » r t . 

ermon. 
Sacré-Coeur, le Choral * La 

Voix de» Combattant» » se fit enten
dre au' cour» de l'office. 

Dan» toute» le» parolesee. d'all-
teuT», une tréè» nombreuse aaaist&n-
ce avait répondu ô. l'appel des An-

:en» Combattant», et assista^ recuel-!*^^;b^,5",;t"â"vant c o m m e rayoripTln-
c'pal de vente : Halluin et Roncq 

ues de Waaqushal. Breuoq. Victor-|l*H. ruelle OontieT, chemin d u Col-
Hugo. La Fontaine. Recueil, de la bras. 
Paix, du Sart, Vaillant, de l'Egalité! SECTETJR N» 2. — Le 16 novem-
avenue du Sart -bre : rues Clemenceau. Jemmapes. 

13 novembre ' : rues Paul-Lafar-|Ph de Olrard, H. Qheaqulére. d» la 
«ue St-Oobaln. Boucly. Jacquart. Douane, de la Frontière, des Atelier». 
J.-B, Castel. La Bruyère : Après-1 Arcole. Montagne G. Desmettxe. de 
midi : rues Oarnot. Molière, Pas- l'Asile, ruelle St-Roch. S W e a n . cour 
teur. J - B - B o n t é . Wasquehal. bou- P o l l e S ; „ . 
levard de la République. SECTEUR N- 3. — L* 17 nev .r j 

V novembre : Matin : avenue i f i?» de la Pannetie^ du Nord 
da . Villas, des Cottage», rue Ana-;"Jat * • & " ' . ? • ÏÏJÏÏFI&SB^ 
taie-France : Après-midi : rues H.- ••*• * ? . Qulnet. Flandr», Près Mért . 
Ohesquières. Le Nôtre. Jean-J»urès.|<l« **£$*£• °"JnmST-.?** S t f î ^ : 

nrr TWTRTI _ r . . « : SECTEUR N« 4 — U 18 novsmbr»: 
Victor Hugo. H. Carette. Pran-

. r u n -i» de Présseneè. Macsgram 
es-Ouesde. Faldtierbe. Ascq, Cor 

neille. Deveed 1 As>rè« ai K l 
Couslnnerle. Parmentler. Cl.-Pollet 

Iota de valeur aura lieu dan* le» 
établissements suivant* : Café du 
Rond Point du CanresAi : Café d s 1» 
salle des fêtes : Café Lécroart. rue 
d» Roubalx : Cafés Locquet Martin 
Margry et Carette. rue de Tou*-coln(ï; 
Csfé Vartdevelde. rue L. Michel ; chez 
Vanneate, café de la Verte feuille . 
ches A. Alb»rt. rue Ch Colomb : 

Conuoent activer h 
Digestion Paresseuse ch 

ce» 2 commueras 
s'étalent assurés la collabora-

Ion d' 

h o m m e é tendu sur la chaussée . Ce 

CHOSE RARE 
Un rouge k lèvres qui tient 24 h. 
Des crèmes de beauté de qualité qu 

SECTEUR DU BOURG 
" r8^nnovernbreJ U '^iaat ,!n -*- r u e . J u . | c t o ' d . " ~ l ï » _ _ ~ * : ' M-eagranT Roûge |p .ux . des délègue» de» B u r e . 

.„ r d ? Porte d» 2 k 42 et de 1 k 17. lmp.ls istances d e . ville» voisine», ete 
M»j)gT.«jj c l U Oornll. Montébello.i L'inhumation »e •" 
Caserne de» Douane», sentier Ca
serne. 

SECTEUR N» 5. — Lai 18 «t 28 n e . 
vembre : rues Neuve. Tissage. Mou
lins, d» la Paix. J. Ouesd*. d u Cime
tière Palestre. Turnlgo, de l'Abat
toir, Jacquart, Dr Pierchon, Facteur, 
av. de l'HOpltal. cité Notre-D»m». 

SECTEUR N« 8. — L* 22 nevembr*: 
ru» d» la Ly» au-dessus du chemin 

SECTEUR N" 3 '•* ter. chetn. de» Près, chem d'Eau. 
BUREAU DU CONSORTIUM rue Anatole France, route de Lln-

CHARBONNIER, 3, r u . Carnot «elles, hameau du Uam. ch«m. Grand 
_ . . . Ville chem Pellegrln. Nouveau Mon-l,,"""^,','™ 

11 nevembr». — Matin : rue» Vl.;rt( f àe Llnselle». Issue Isldors. ! M O N S 

SECTEUR N" 7. — L* 13 n*v*mbr* 

qui sncrssss 
l 'erganlam»»! 

empoisonne 
la via 

ÎO.OOO fr. de remboursement , a u l ^ ^ ' . '^ ."voTtaVreV âVé* l e " . ' . 
cours de 1 année le taux est f i" c ou lnguet t» : au Cheval volant, rue 
à 3 %. A. Dubois et au Café Belle-Vue. mè-

• me rue. 
' - _ . „ . . Le Dimanche 21 Novembre, de 12 

ITAT 01 VIL t 14 n grande rente aux enchères a 
N a i M . n . . . — Monique Buraana, 87, ! l'Américaine avec nombreux lot» et 

rue Pailart Irebatage définitif k 18 h 
D*»è*. — Léon B»111*T, 88 ana. 37, | . 

ru» de Blanchemallle ; Albert Del-1 
motte, 51 ans, 10. rue de la Vigne : | 
Pranci» Camart, 10 mola. 33. boule-1 
vard d'Halluln : Françola Soyez, : 
7 Oans. 34. rue Archlmède 

WATTRELOS 
LES FUNERAILLES de M. UODELLE 

SECRETAIRE 
DC BUREAU DE BIENFAISANCE 
Samedi, k 15 h. ont eu lieu lea fu

nérailles de M. Charles Godelle, Se 
crétaire des Bureaux d'assistance et 
de bienfaisance. 

Un» foule énorme avait t enu k ac
compagner le défunt k sa dernière 
demeure. 

En avant du corbillard étalent por
tée» les plaques offerts» par le» com
mission» administratives des bureaux 
de blenfalaar.ee e t d'assistance e t par 
le personnel communal. 
. Les cordons du poêle étaient tenus 
par MM Florlmond Lecomte. maire ; 
Louis Houzet. ordonnateur : Alfred 
Lombaert. administrateur dss Hos
pice» et Victor Hermlnet. secrétaire 
général adjoint de la malrl». 

Le deuil était conduit par le 111» 
et le père du défunt. 

Parmi la foule nous avon» remar
qué d'importantes délégations de 1» 
Police, de la Gendarmerie, de» Doua
ne., dea Contribution» et le Person
nel communal au complet ; MM. le» 
Administrateurs des Hospice*, des 
Bureaux d'ea*Utsnce, la Municipalité 

nombreux conseillers munie! 

aéraient comportées le» deux forma
tions si ce match avait e u u n »nj«u. 
n était organisa au profit d» la 
Oaïas» de «scour» aux blessa» »t de
vant le succès populaire qu'il ob-, 
t int, peut-être voulut-on elmple-
mont. jouer une bonne blagu» aux 
trésorier» «n écornant lrnmèdlate-
ment la recette ? 

Toujour» e » t - u qu». après une pre
mière mi-temps qui rit le Racine; 
marquer deux buts par son ayant-
centre e t s o n ailler droit — ce poste 
était -.enu p»r l'ex-nanceen Bartho-
vuut — le Stade s'Imposa k pluawurs 
reprise» grâce a «on activité, m a 
ssa avanta manquaient d* shoot. 

La fin approchait quand 1s match 
se corsa d un» aèano» d» lutt» « n u e 
Noclaln et Barthortack. Il en fallait 
bien moins pour mettre le feu aux 
poudre» et. suivant l'exemple, le» 
supporters échauffés se livrèrent 
quelques s assaut»». Le t e n a l n 

étant envahi, la fin très pro
che, le» Racmgmen reprirent sage
ment le chemin du vestiaire, lais
sant les exa l t e , corser l e programme 
par une petite séance de box» dont 
on s» serait bien passe. 
S.R. WASQUBHAL BAT F.C. MARCQ 

PAR 11 BUTS A S 

Cette rencontre de Coup» dss 
Flandrea avait attiré un public plu
tôt restreint sur les touches d u Stade 
municipal de Wasquehal 

Le terrain était dans un piteux 
état et par moment on croyait sasis-
ter k u n match de water-polo. 

Wasquehal présentait une équipe 
né - i mai» bien composée qui n eut aucun 

le gain du 
L'équipe visiteuse est 

Misraias», 
vralgias.tsrpsar imel k sassurer 

«près manger, 
ha'slae l . u a » . I p o U r '„, ' correction et «a ténacité a 

> "blo loquent" peu à peu et n'arrivent | 
pin* k filtrer tout l'acide urlque 
déchet! 

'Lamartine. Pascal. 
17 novembre : Matin : rues J e . n -

ine-d'Arc. A.-Letevre. L.-Michel, de 
'la Mairie. Emile-Zola : Après-mi
di : rues A.-Detroy, RUéber. O.-De-

I lory, J.-Ferry. place de la Liberté. 

A Tourcoing 

metière 
du Centre où. «Mvasrt la tomba, 
discour» furent prononcé» par J* 
Louis Houzet. au nom de» Adminis
tration» charitables et M. Victor Her
mlnet . au nom d u personnel de» ser
vices munlc ipsux qui retracèrent 1. 
vie de ce bon fonctionnait», ravi »1 
brutalement k l'affection dea sien». 

Les Dépuratifs et les SpéciaJités 

A. Vincent de GreieWe É
paSLÏ* 

des Alpes, préconise* dan* le* afrsc-
tlons de la peau, maladies de la ves
sie, de l'estomac, la bronchite chroni
que et les rhumatismes, sont des trai
tements faciles et éprouvée depuis de 
nombreuses années, même dan. les 

eeuxdeioû'roestherrnalesriputéesttelle» I affections les plu» tenace». 
que celles de Carlsbad et d'Epsom). rou» i Les lecteurs Intéressés écriront «ux 
obligent Sérscuer naturellement et eotn- i Libératoires A VINCENT. ». pi. Vle-
plétement. O s poisons sont dissous e t i tor-Hug 
expulsés a mesure qu'ils se forment s 
Migraines et douleurs de l'addr urlque, 
•̂ |>w4eTT»ail a»Bl*aTïri. milswnt par dis
paraître. L» cogestion redevient facile et 
courte : le teint s'éclairclt. Sels Kruscben. 
Tous pharm. Lab. du Bac. 46, r. du Bac, 

' n»21 P. 7021. 

t l'organ 
les migraines, la somnolence âpre* man
ger, les douleurs rhumatismales. Voua 
vous reveniez avec la langue chantée, 
une mauvaise baleine, des poches sous 
les veux et le teint jaune. Chaque matin, 
comme roua voua lavez la figure, lavez 
roa organes de digestion, en prenant 
dans le déjeuner ou dans de l'eau chaude 
une pincée de sels Kruscben : Aussitôt 
6 sels minéraux, agissant à la façon dea 

FUNÉRAILLES 

DOUAI. Les Funér.ilM. 

nocq Choque!. Epine, 
d'Aire. Cap. Ouynemer 

Salnt-Omer, 
*pJ,**;m? 1 , ; i chenv 'dVSwuvlii», carr"du" Moulin] 

he 

MARYSE !•:: 

. » E S - ! d * P " * 1 " d * 2 à "° , l * a l à ' r u » d» la Liberté, ehatn. Bttlaraont, 
.cheté k 1.200 francs la tonn» e t |M- Albert Delmotte , 51 ans . cafe . ier . s i . Renalx. B O U le Duc Trie» Cailloux. Pont du 

dans notre région 11 était rerendu 110, rue de la Vigne, qui avait p e t J u 12 novembre. — Matin : rue» Corn.jg^— TW RCM»» port» d* 43 k la fin 
1 aoo francs. Iconnaissance, expira à La Fra'.er- Drlant. Levant, Séville. Touque t . ! e t d e 1 7 k i a fin Saura de la 8a-

Le charbon était amené par le ,n i té . jLeers. Bourlne» : après-midi : Ch. i—, , m ^ a — d # ' LO^»»!, MSurlns. 
chauffeur arrêté, Mathieu Corset. Cependant , le blessé n'avait pas i Berthelot de 1 k 117 et de 2 k 258. Tournai Péruv/.ltz Eglise du Mont. 
qui se_»eryai t d^une voiture du d u S U C C O mber des sui tes de l'acc:-| , 

équiMtionnée par _ e n t e t _ _ l e D r D e ^ a o u ^ e , o c , . Croùi- " N o r d ^ P ' i e 
Régie dee Taba R o u „ . à T O U R C O I N G i p ^ . ^ ^ T . *$%£.figl mis par M le Juge d'instruction 

set s'en servait entretemp» pour c e . h u 1 a t tr ibue la mort à une fracture 
livraison» du bassin. 

L'enquête va se poursuivre peur 
déterminer exac tement les respon
sabilités de ce regrettable accident 

CE N'EST PAS UN VESTIAIRE 

Les vaccinations 
et revaccinations 

Le» démarcheurs a Halluin e t 
: Roncq avaient pour mission de cher
cher le client et avaient pour *alal-

Le Maire informe ses administré» res 60 fr. l s tonne placé», 
qu» vu la loi du 15 février 1902 ren-1 U se faisait ainsi depuis plusteur» 

OUAND LES PRISONNIERS REVIENDRONT 

•0*Mt _T SI VODS N AVEZ RIEN FAIT '/ 
POUR AIDER LEUR FAMILLE. 

LE sBconns lAnoiua^TpoïïR BUIS : 
SECOURS B'DRBEICE. iSSISTlIC! FIE kl TRifàlL, M1IS0I8 DB 
REPOS BOURSES D'BTDOES, UAISOR ATBC LES G1MFS. 
1I|B JD11BII1II. SERVICE MBDIÏO-SO.UL, 1 MILLIBI 

I l VISITEE FAITES 401 FAMILLES El 1S«. 

UDEXU ! 

JOURNÉES DE QUÊTES C f ) DU SECOURS KATIONAl 
13 NOV \jfa* I * MOV 

Hier matin, vers 9 h 30 rendant 
visite à une personne habitant au 
numéro 180 d u Boulevard de Stras
bourg. M. Oeorpe» Vanmeenen. 4« 
ans, cireur. 51. Boulevard de Metz 
déposa son parapluie aur le seuil de 
cette habitation Lorsqu'il sortit, 
quelques Instants plus tard, son pé
pin s'était volatilise. Comme U subit 
un préjudice de 250 fr . M Vanmee
nen a déposé une plainte à la per
manence de police. Une enquête est 
ouverte. 

TROP PLEIN 
Si la Journée de dimanche fut mar

quée par une pluie intense, le gosier 
de Richard Hooreman. A3 ans, gérant 

café. 49. rue Pasteur k Fâches 
umesnll n'eut pa» non plu» a eovif-

frlr ds 1. sécher»»»» Après de copieu
ses libations, il fut rencontré t itu
bant sérieusement sur la Grande Pla
ce e t des policiers le conduisirent s u 
stolon o o j r y curer sa boisson. Cette 
iventure a» termina p .r la rédaction 
d'un procés-verbal. 

TENTATIVE DE SUCIDE 
Dimanche, ver» 18 h., un tramwav 

C barré, piloté par le w . t t m a n Roger 
Oe.urmont. 23 ans. rue du Clocher. 
33 à Tourcoing arrivait à 1. . ta t lon 
de la Place ed la Liberté. Soudain. 

C M quittant le trJottolr une femme s* 

I 
VOUS VOULEZ VOTRE LINGE AUSSI BLANC QUE LE LYS 
VOUS CHERCHEZ UN PRODUIT PARFAIT QUI LE BLANCHISSE 
EXPOSEZ VOTRE CAS. TOUS DIRONT AUSSITOT : 
EMPLOYEZ DONC CELUI QUE L'ON NOMME BLANCO 

GEORQUIT R.nehln. I précipita eur la lourde mlcheline, 
mal» très heureusement, le conduc
teur psrvint à immobiliser le réh l -
cule avant que la désespérée ait été 
atteinte. Relevée, cette lerame Jean
ne Ouv.y épouse C . t t e . u . 29 an*, 
venant de Sou, d . n . les Landes, re
fusa de recevoir les s o i n , d'un doc
teur Sur sa demande. .11» a été con
duit» chez de» ami» demeurant dans 
la rue Racine qui ont consenti à l'hé
berger en attendant qu'elle puis»* 
travailler. U s'agit bien d'une tenta
tive de suicide car. dans lé ' sac a 
main de la malheureuse, M. Bouternr 
commlesalre de permanence a trouvé 
un bil let par lequel elle annonçait 
son Intention d'en terminer a r . c 
l'existence e t elle demandait pardon 
a sa famille. On ignore l e . causes de 
ce geste désespéré. 

« VALSES DE VIENNE » 
AU GRAND THÉÂTRE 

Un nouveau public e n t h o u s i a s t e s 
assisté hier s u s deux représentations 
de * V . U e s de Vienne ». opérett» ds 
MM Mouezy-Eon et Msriettl. musi
que de J. Strauss, père et fils. 

Cette œuvre qui. précisément met 
en scène le roi de la val** e t «on ni» 

de vu» seénlque. ms i s 1. chsrme d . 
la partition fait oublier cala. 

M. BOnami. qui incarnait J. Strauss 
fils 1» fit srec adresse «t beaucoup 
de bonne volonté, tandis qu» J. Fra-
melle. lui donnait la réplique ar . c 
aisance d .n» 1» roi» d» Real. 

M Bagein interprétait avec cons
cience J Strauss père, tandis que M. 
Marnta fit un» belle composition «u 
Prince Gogol, et que M. Plaisant prê
tait tout» s» fantaisie t Léopold 
Mme Hen ne belle (La Comtesse I. Cas. 
tel (Pépl) , M. Demsny (Bbéréderl 
donnèrent également d'excellente, 
interprétations d . leur rèle et contri
buaient au succès des représenta
tion», slnal qu» MM. Masaellee. R. 
Henry et Lemonnier et Mme» Bou-
teu. Hendrickx. Lartssen e t Verfallly. 
Le corn» d» ballet a remporté u n bril
lant suces» s u 3e et su 3* aetaa dans 
le grand défilé dss valses d» Vienne, 
dont une « L» beau Danube bleu > 
fut d .nsé d . n . la . Lumière noire ». 
innovation qui fut secuell l le très 
favorablement par le . publie. 

L'orchestre, sou» 1* direction de M 
Delmulle a détaillé Impeccablement 
la partition enchantera.». . 

LE T A U X D ' I N T E l l t T 
DE LA CAISSE D'EPARGNE 

POUR 194.4 
C o m m e pour 1943. le taux d'inté-

m . n q u e sans douta d'attrait au point rét pour 1944 pour les oomptes s ta - 'pern .nde Chsteaur-iux a perml» de 

M A R C Q - E N - B A R Œ U L 
De. voleurs cravoin». — Le» nom-

|més Cox Auguste, 23 ans, français, 
••i ouvrier agricole demeurant k Marcq-

•en-Baroeul. Carrière Dai et Punx—n 
de j ean 40 ans. ouvrier agricole, de-

'meursnt à Tourcoing, 6, rue de Flo-
. . , n s F 7 Irence. ont été déféré» au Parquet 

J U l e i - L o U l â - J O S e M HUIU— pour vol de 29 klio» d'avoine, com-
J l l i e» LâlUU — • — f P Y " " * - rtTia, s u préjudice c e leur patron. M. 

Docteur »n Médecin» JJ^J L O U J , cultivateur, k Maroq-en-
( s s u i d» Dam» Merl»-M»m-l.t*»iBarœui Cox et Furman ont été sur-
SAOtBUX, pieusement décédé à Doualipri , e n flagrant délit et l'avoine 
le dimanche 1 novembre, dana sa * S e | d t r o b t e a e t e restituée à M. Dal. 
année, administré des Sacrements, s•• 

W A M B R E C H I E S 
Un Marcquois s'est noyé 

accidentellement 

.ont Heu le J.utfl 11 n.Mmbr», t dix 
hauréa, »n l'Eglis» psroissiale de No
tre-Dame, à Dou»i. Une absoute sera 
célébrée le même Jour jeudi 11 n»»»m. 
br», à 15 h., en l'Eglis* Saint-Martin 
d'Hénin-LiéUrd. d'où le corp* sera 
conduit an cimetière dudlt Heu pour 
r être inhumé dans le caveau d* fa-, 
mille Réunions : A la maison mortual.l Berten Marcel. 28 ans, conducteur 
r* «3 bla. rue de Paris, t Douai è lde tracteur, demeurant a Marcq-en-
o h 45. * l'Eglise d'Hénin-LiéUrd. a|Barceul. cour Rohart 
quinze heures. J — — — — — — — ~ — - ~ " 

D . la oart de Madame Jules HUREZ-
SACLEUX. son épouse ; Messieurs I 
Georges et Pierre HUREZ. ses enfsnts 
et de toute ls famille 

NI FLEURI, NI COURONNES 
• .P.O., r. d* S.i l . In, 47, O.u.i. T. ! 

qui répondront 
gratuitement aux indications 
dées Visa 2062-P-S399 

HINK-HOCKEY 

NETTE VICTOIRE Dl : H AtTRaXOe 
H.C. SUR LE ROULER DB PARIS 
L» w.H.C est en train de a» cons

tituer une petite réputstion d'inrln-
elblllté Sur » . piste s'entend, car. . 
Hier, comme t o u j . m n d'ailleurs, 
l'étroltesse du ciment de l'Innor*-
tion gêna terriblement le» vuttteur* 
qui. d'autre p*rt. utilisèrent u n * tac
tique peu faite pour tenir en échec 
le Jeu de passe» croisées des rapide» 
attaquants locaux. 

A la mi-tempe, les Wstttaloslen» 
menaient déjà par 7 b u u à 3. buts 
acquis de belle façon. Incomplète, 
l'équipe parisienne utilisait le» ser
vice» de Théry du HO. du Fresnoy 
qui fit d'ailleurs u n bon match. 

Après l» pause, la supériorité de» 
locaux fut plus nette encore. Rare
ment, trè» rarement, leur but l u t »n 
danger, à l'inrera» de celui de» Pari
siens dont le gardien eut fort a taire 
et qui. bien que parant d s nombreux 
.ass is dut encore concéder sept nou
veaux but». 

En lever ds rideau, le W.H.C. prit 
l'»v«nt»ge »ur le» Jaune» du W.ttre-

tombé'lo» Star par 12 but» S S 

LES SPECTACLES A ROUBAIX 

VEEB& 
CROIX 

L*a crimes contre la race 
DEUX ARRESTATIONS 

Des Inspecteurs de 1. police Judi
ciaire d» Croix ayant appris que Mlle 
Jeanne Vermeire. demeurant rue Bas
ai, cour Broux. S . 'était fait avorter, 
ont engage une enquête et proeSd* S 
l'arreatatlem de Roain» T.boulet . de
meurant rue des Oglers. cour Dhal-
luln. 6, laquelle aprè. b l . n des réti
cence» a passé ds» .veux. 

BU» a reconnu avoir tenté d e . ma-
noturr*» criminel le , abortlre» aur 
Charlins Herenguel. rue de 1» Lalte-
rl«. cour Lecomte. 8 à Croix : Made
leine Oréteur. ru» Bell. 1 à Roubalx: 
Fernande Cnataauroux. ru» d» la Li
mite, cour Dhalluin. 6 à Croix. 

U n . perquisition faite aux domi
cile» d» la femme T.boulet et de 

CE SOIR, è S heure. 

PROMESSE 
A L INCONNUE 

mm .mourant a»»c Ch. VANBL. M«d. ROBINSON. CI. DAUPHIN 

A partir da vendredi prechaln 
dans un film o. 

^ a a ^ ^ ^ ^ H _ B B B x l _ _ t ï CORBEAU 

P. FRESNÀY". Cinefte LBOLBRO 
fer» sensation : 

| T R A M W A Y S I 
CE LUNDI à 3 h. 30 **t B h-

PORT D'ATTACHE 

A TOURCOING 

m — „ A v v !• " u * MaSMt» 

L E R O X Y s»m e a =o h 
Dimanche : 14 h. 30. 17 h 30 20 h 

Lundi : 15 h.. 20 h Jeudi : 15 h 
Jean OABIN. d . n . : 

GUEULE D'AMOUR 

C_PT*VS C JNE 
^ __i-%V*A_^.»-»a_r" UN GRAND SUCCtS I 

„ LES DEUX ORPHELINES B 
d'.prés le célèbre roman d* d l n n e r y 

Lundi : 13 h. et 1» h. 30 
Mardi : Mirée à 18 h. 20 

Location k partir de 15 haut»* 
LISEZ ET UTILISEZ 

NOS PETITES A N N 0 N 0 E S 

SOLITUDE 
DU CŒUR 

Par Claude VÊLA 

« 

et du plancher ; la table e n bols 
vert d e 1800 se refusait farouene-
ment à briller, et l'on découvrait. 
. .aas le coin des carreaux, da» cada
vres de mouches de l 'année précé
dente que le terne jour d'hiver avait 
enveloppes pendant de longs moi» 
l'un l lnc .u l gris. 

Tout à coup Pontourre se j e t s A 
quatre pat tes devant la chemine» an 
maugréant : 

— A h ! les sales bestioles ! Ailes 
reviennent toujours après la Pen-Pourtant, le retour à la rnatsoi 

de la banque avait ete moins l * ^ - | t e ^ o ï ï " ï 
Dis q u e l l e ne le redoutait * _ W « M Et. d'un index Impitoyable, il 
et même, ayant décide de oouener ^ c r a s a l t uae ^ u n e d e s

H
f o u r m i 4 q u l 

t h e z el .e des le premier soir. e . . ^ s o r t a l e n t e n p j - o c ^ o n d c i f e n l e s 
avait dormi toute la nuit » * n ï l , i u parquet 
s'éveiller. Daniel n a v a l t - i l pa» f»1'-! pBnrt*n. 
poser à son chevet, pour la rassu
rer, une sonnet te électrique cor-c»-
pondant avec la chambre de Mine 
Bazugue ? 

Le soleil de Juin Inondait le jar
din bruissant de nids et transfor
mait la ville dorant les vieille» 
pierres, effi lochant aux flèches de» 
blancs d a n s le ciel indigo. Le p i r e 
é ta i t >piendide sous sa parure d'été, 
entre le moutonnement rert des 
clochers les nuages follets, tout 
arbres et le velours des pelouses où 
les lilas. les cytises et les aubépines 
metta ient une note éclatante. 

Mats, au bureau, les rayons i or 
donnaient toute lésas valeur h la 
crasse des vitres, a la poussière des 
cartons, à la vétusté des meuble» lunettes. 

Pendant l'absence de l s Je jne 
fille, sa table avs l t servi de débar
ras e t disparaissait sous les encriers 
vides, les pots de colle, les bouts ae 
ficelle et les papiers froisses 

— Monsieur Pontouvre. vouies-
vous emporter tout ceci, s'il vous 
plaît ? 

— Nous ignorions la da te d* 
votre retour, expliqua E r n e . t m e «t 
m ê m e s i vous reviendrez... 

Claudette l s regards f r o i d e m e n t 
— Pourquoi ne «erals-Je pas ren

trée ? 
Pontouvre releva la tét» et a t ten

d u , le doigt e n l'air, ce qui allait 
suivre. Derrière les cartons, l'on vit 
apparaître la moit ié d'un cra".e. 
un coin de front, un morceau d o 

— Oui, répéta Mlle Brunoy. pour
quoi ne serais-je pas rentrée? Je n'ai 
rien di t ni écri t qui le laissât sup
poser. D'après mon certificat médi
cal, que tout le m o n d e a lu. j 'en 
suis sûre, vous . av i ez que Je n'écais 
pas condamnée par la Faculté . 
Alors ?. . 

— Mais... nous pensions.. . balbu
t ia E m e s t l n e . les e n n u i s - les diffi
cultés... peut-être.. . 

— Quels ennuis , quel les difficul
tés ? Vraiment. Je ne vols pas j e 
que vous voulez dire ! 

D é m o n t é e par le c a l m e et l'assu
rance de Mlle Brunoy. Ernes' ine 
se garda de répondre, et. d a n s le 
Mlence qui s'établit, l'on entend i t 
Claudette répéter pat iemment : 

— Monsieur Pontouvre, Je vous 
serais obl igée de débarrasser m s 
table : je désire me mettre au Us> 
vail au p lus tôt. 

L'attitude adoptée par Mlle Bru
noy dés son retour ne se démentir 
pas. S l e travai l lai t s a n s zèle, m a i s 
avec conscience Ponctuel le com 
plaisante, ne refusant jamais un 
rense ignement n i un service, polie 
et dis tante s a n s hauteur, elle rédi
geait, d u m a t i n au soir, lettres et 
circulaires auxquel les M Slmard ne 
corrigeait p a s u n e virgule. S a c h a n t 
qu'il pouvait compter sur el le le 
chef de bureau prit l 'habitude de 
lui confier la majeure partie du 
courrier, c e qui laissait p lus d e 
tempe à ses col lègues pour f lâner. 

m a i s provoqua les protestat ions de 
Bouex. piqué au vif dans son amour 
propre. 

— Moi . dit-il. u n Jour, à M Sl
mard. si vous ne m e d o n n e s o l u t 
que de la broutille. Je vais prendre 
m a retraite t 

— Parfait , répliqua l'autre, cela 
fera de s éco-éco-éroco-écoconomiee I 

M. Bazugue soutenai t Claudet te 
de ses conseils . La Jeune fille racon
tait k ses amis les m e n u s incidents 
quotidiens, a l lus ions m s l déguisées 
a l'Affaire Auzouer. plaisanteries 
lourdes de sous-entendus, art ic les 
de Journaux obl igeamment prêtée : 
« U s e z donc ça . mademoise l le Bru
noy. ça vous intéresse, c'est Bat 
l'enquête... » — commenta ires sur 
le danger d'entrer e n relatlona av«.c 
des étrangers, c ces gens qui vien
nent on n e sai t d'où voler le pain 
du pauvre «gr i cu l t eur ». et . pour 
conclure : 

— Voyez-vous, Mlle Brunoy. mlmnr 
vaut n'avoir n i valeurs, ni coll ier 
de perles ; on ne risque pas d'Être 
cambriolé 1 

— N e répondez Jamais, recom
mandai t le professeur, e t lia s e las
seront 

I * s i lence éta i t dur. et Claudette 
pensait parfois étouffer. 

— Persévères , disait encore Da
niel : quand on n'a rien à se repro
cher, l'on s'amoindrit toujours e n 
se défendant . U n é v é n e m e n t quel
conque détournera bientôt leur at

tent ion ; pour l ' instant, montrez-
leur que vous dominez leurs tracas
serie». 

D e fait , les col lègues comprirent 
qu'Us perdaient leur temps. Après 
tout, peut-être. Mlle Brunoy n e sa
vait-elle r i en ? S e s f iançai l les av*c 
l'escroc ne pouvaient être vra i e ' 
une amoureuse désespérée n'offre 
p a s u n visage rose, u n esprit net . 
et cette indifférence lnentamstole I 

Chez Mlle Ménècle . les potins 
s'apaisèrent peu k peu faute rf ali
ment . La pauvre t a s . du reste, ne 
s'intéressait guère k s e s semblables 
depuis qu'une crise plus violence 
avait emporté Pifi. Le, grosse fit e 
larmoyait d a n s s e s casseroles, brû
lait lea rôtis e t faisait tourner les 
crèmes 

— A-t-on enf in arrêté Auzouer ? 
se demandèrent pendant quelg.it 
temps ces damas les unes s u s sutres . 

— Non : l'on a retrouvé sa trace 
S Bordeaux, mai s après e n ne sait 
plus. 

— L'escroquerie s» m o n t e S vingt 
millions, n'est-ce pas ? 

— Non. cinq seu lement 
— Et Mmes de Médis se eot^oient-

élleg de l'aventure ? 
— M s l ; el les n 'ont pas de chance 

pour la première fois qu'el les con
sentent à louer ! 

— Mlle Brunoy a-t-elle retrouvé 
ses bijoux ? 

— O n n e sa i t rien au jus te : Er-
neatlne la di t plus impénétrable que 

jamai s ; el le a toujours é té flère 
— Elle e s t in t imement liée avec 

les Bazugue, m a i n t e n a n t ? 
— I l s n e ae qui t tent p lus ! Ah ! 

elle est vi te consolée, Claudette, et. 
quand un parti lui échappe, elle 
n'est p a s e n pe ine pour e n retrouver 
un autre. 

— J e m e d e m a n d e ce qu'elle peut 
faire. O n ne la voit p lus jamais e n 
ville n i s u Parc. 

Claudette, e n effet, ne sortait 
que peur aller au bureau. Le soir 
elle entrai t à la cathédrale , e t sa 
déception du premier Jour devant 
la perte close la faisait sourire 
quand elle s'agenouil lait dans un» 
chapel le si lencieuse. 

- Etals-Je enfant , alors ! *on-
geslt-el le ; pourquoi n'si-je p s s Prié 
sur l e parvis ou d a n s m a e h a m b - e 
d l i é t e l ? J'aurais été réconfort je, 
et. si J'avais Imploré asaldom-'at 
l'aide de Dieu, j'aurais évi*é cette 
épreuve». 

Aimer un être vil... De cela *ne 
se consolait diffici lement. M u s 
l'svalt-elle a imé vraiment ? N'ava't-
el le p s i s e u l e m e n t cru l'aimer vou
lu l'aimer pour échapper à la sol.tu-
de. k l'ennui ? Au lieu de recher
cher les qual i tés profondes d'un 
bon e t sûr compagnon, elle s'é'-c» 
laissé prendre au charme d'un phy
sique agréable, d'un esprit séduisant 
d'une voix chaude et nuancée. Gile 
avait surtout souhai té u n protec
teur, un défenseur contre la Jalou

sie de son entourage. Enfin, el le 
devait se l'avouer, s o n orgueil a v s l t 
été f latté d ' en lever aux Vilmois^en-
nes ce » beau parti »... Hélas I 

Pourtant . Danie l affirmait a y e 
le» Vilmoislens é ta ient de braves 
g e n s mal» qu'il ne fal lait p a s les 
heurter dans leur façon d'agir de 
penser, dans leurs habitudes e t leur* 
traditions. Et Claudette n'avait-
el le pas mi s un point d'honneur a 
les choquer dès son arrivée ? 

— Vous svez fait preuve d'un 
esprit de contradict ion très f e m n i n 
disai t le professeur avec un bon 
sourire, s u lieu de songer qu'après 
tout, c'était une chance de trouvsr 
ic\ une s i tuat ion que Parts vous re
fusait. Ne vous êtes-vous pas mon
trée Ingrate envers ce coin de Fran
ce qui a de grandes e t vieil les t t 
solides qualités ? Vovez-vous. il f iut 
toujours réfléchir svant d'agir ou 
de psrler. et user avec ses semb.e-
h'.es de charité. 

— Ah ! soupirs Claudette, an 
jour, si Je vous avs l s mieux connu 
tout de suite I 

— Vous avez très mal accueilli 
m e s premiers mots d'espoir et de 
pat ience : rappelez-vous, en arri
vant, non loin de la gare.. 

— Je m e sentets tellement per". j e . 
ce Jour-la I... 

— Je l'ai bien compris, a l l ez . 
Et moi aussi, j'ai maudit les con
vent ions qui m'interdisaient, sous 
peine de vous compromettre, de 

vous aider de mon amit ié e t de m e s 
conseils. . . _ . 

— Vous avez pensé cela ? O h ! 
je suis contente I Jee croyais, com
m e vous ê t e s très bon. que vous 
aviez seu lement eu pitié de mol 
après ce... ce t accident.. . J'aime 
m i e u x que vous ayez e u de l'amitiâ 
toute de suite 

— J'ai encore quel-quel-quelQue 
chose S vous didi -dire . rflademotoel. 
!e Brunoy I 

U n e pile de dossiers dans les bras, 
surprise par 1 att itude e m b a i i s s s t i 
du gros homme. Claudette s'arrêta 
et regarda M. Simard. 

— U n Jour, reprit celui-ci e n 
Jouant avec son coupe-papier, un 
jour. J'ai vou-vou-voulu vous m o n -
Uei l lnté- te- térêt que je vous por
tais, j'ai compris que-que-que vous 
n'aimiez p a s les conseils.. 

— J'ai eu tort reconnut loyale
ment Claudette , et Je vous pri» 
d'excuser ce mouvement d'humeur. 
monsieur. 

Simard détourna s e s yeux e n 
boules de loto et fit s igne que tout 
était oublié depuis longtemps. 

— Mats reprit-Il. Je re reconnais 
que c'est bien triste la so-eo-eoll-
tude... : ainsi, mo i . . 

O ù voulait-il en venir ? Claudet
te eut peur de comprendre et se 
rapprocha de la porte 

(A nctvrtl. 
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